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Le framboisier  
 
Allez, c’est le printemps. Et c’est le moment propice de 
tailler vos framboisiers si ce n’est déjà fait. Le 
framboisier est rencontré dans toutes les régions 
tempérées d’Europe sous sa forme sauvage Rubus 
idaeus L. La framboise fut d’abord utilisée pour ses 
vertus médicinales, et est devenue au fil du temps un 
fruit recherché et domestiqué. C’est au 17ème et 18ème 
siècle que sa culture prit de l’importance en Angleterre 
et en France avec l’apparition des premières variétés 
mentionnées dans les catalogues de l’époque. La 
conduite culturale de ce petit fruit succulent de table est 
comme vous pourrez le constater, simple et ne demande 
que peu de soins. 
 
Le framboisier est une plante pérenne 
de la famille des rosacées formant un 
sous-arbrisseau de structure 
anarchique au premier coup d’œil. Sa 
souche émet chaque année des pouces 
aériennes bisannuelles au départ du 
plant mère et par drageonnement sur 
les racines traçantes, ces dernières 
étant moins vigoureuses que celles 
émises à la base de la souche du pied 
mère. 
 
Ses rameaux sont souples, sarmenteux et plus au moins 
garnis en aiguillons suivant les variétés et 
communément appelés «cannes». Ses fleurs sont 
hermaphrodites et la plante est auto fertile. Elles sont de 
couleur blanche et apparaissent sur des rameaux 
auxiliaires, en encymes lâches et d’épanouissement 
échelonné. La floraison a lieu de fin mai à octobre 
suivant le type de fructification qui permet d’établir 
deux groupes distincts; les variétés non remontantes et 
les variétés remontantes. La sélection des variétés a 
ensuite favorisé l’un ou l’autre mode de fructification 
qui sont actuellement exploités en production tant 
professionnelle qu’en culture d’amateur. Le framboisier 
est une plante qui peut rester en place pendant une 
période allant de 12 à 15 années, voire plus, et qui 
s’accommode dans tous les types de sols, mais les 
meilleurs résultats sont obtenus dans des sols frais, 
humifères et drainants. L’apport de fumier bien 
décomposé et un compost lui feront également le plus 
grand bien. 
 
Le framboisier ne redoute pas l’ombrage, mais une 
situation exposée au sud ou sud-ouest lui sera favorable. 
La mode de conduite en haie simple palissée convient 

aux variétés d’été (non remontants), tandis qu’une 
plantation en «v» sera préférée pour les variétés 
d’automne (remontants). Je vous détaillerai dans cet 
article la variété d’été (non remontant) car c’est celui 
que je préfère et connais le mieux. Ce groupe cultural 
développe des tiges feuillées la première année de 
croissance, au départ des yeux situés sur la souche de la 
plante mère. En seconde année, elles fleurissent dès la 
fin du mois de mai et fructifient ensuite abondamment 
avant de se dessécher dans le courant de l’été. La 
fructification se groupe sur 4 à 5 semaines au 
maximum, de la mi-juin à la fin juillet. 
 

Le type de fructification va 
évidemment induire une adaptation de 
la taille et du mode de conduite. Ainsi 
pour la variété non remontante, les 
nouvelles cannes se développent à 
partir de mars, hivernent et fructifient 
la seconde année sur les latérales qui 
portent les fruits. Suite à la fin de la 
fructification, ces cannes perdent 
leurs feuilles et se dessèchent. La 
taille consiste à supprimer ces tiges au 
raz du sol ou du pied de souche. L’on 

sélectionne ensuite une douzaine de drageons par mètre 
linéaire et on les attache aux fils de fer  qui sont  tendus 
entre les piquets constituant la palissade. 
 
Les problèmes phytosanitaires rencontrés sont assez 
rares, mais la présence de pucerons est parfois constatée 
ainsi que le ver de la framboise qui se loge entre le 
réceptacle et la chair du fruit, est de couleur blanchâtre, 
mais en ce qui me concerne, je n’ai fort  heureusement 
jamais eu à faire face à ce genre de désagrément. Les 
framboises font partie des «fruits rouges» qui dans leur 
perfection allient toutes les qualités : saveur, parfum, 
couleur… 
Les framboises constituent de savoureux desserts ainsi 
que d’excellents sorbets. Leur distillation permet 
d’obtenir une eau de vie très connue. Ses feuilles 
contiennent une forte proportion de vitamine et de 
tanins . On en fait un succédané du thé apprécié dans 
certains pays. Et à en juger la précipitation avec laquelle 
mes petits fils se ruent au jardin pour engloutir et se 
gaver avec délice de ces fruits parmi les plus attractifs, 
justifie à lui seul les quelques travaux d’entretien que 
cela occasionne et insignifiants  en regard du plaisir que 
cela leur procure.  
                                                              Franco  Slaviero 

 
 

Etoile de Faimes  (3°et 4° provinciale)  -  Saison : 2010 - 2011   -   Avril 
    

               Le 3 avril            :     Faimes           -  Fizoise                               Fizoise B       -   Faimes B    
               Le 17avril           :    Ouffet Warzée - Faimes                                Faimes B     -   Ougrée B 
               Le 24 avril          :     Faimes          - Braives                                 Wasseiges B -  Faimes B     
   Le 1 mai             :     Waremme      -  Faimes                 Faimes B      - Oreye B   
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Nouvelles de la petite école de Viemme 
 
 
C'était la fête à la petite école pour le carnaval. Les princesses, fées, 
éléphant,...ont défilé dans les rues de Viemme pour collecter des bonbons. 
Nous avons ensuite dansé dans la salle de gym. 

Les petits bouts ont aussi ouvert leur 
restaurant*** "Chez Ratatouille".  
Les petits chefs ont cuisiné, avec l’aide 
de Maria, de la soupe, des pizzas et de 
la glace. Quel régal! 
 
Après des vacances bien reposantes, 
voici enfin le printemps et de nouveaux 
projets pour la petite école. 
Nous avons repris la piscine avec Corine 
et Valentine. 
 
Nous nous sommes rendus à l'école de 
Pousset.  Nous étions invités pour passer 
la journée et assister au spectacle "Le 
casse tête d'Alice". 
Il s'agit d'un spectacle interactif, des 
chansons,... sur le thème des chevaliers. 
 
 
 

Et puis nous attendrons que les cloches déposent des oeufs dans notre jardin. 
A bientôt. 

Edith et les petits bouts 
 

Au fil des pages… 
 

 
Sans nouvelles de Gurb, EDUARDO MENDOZA 
 
Gurb est un extraterrestre en mission sur terre. Problème : il a disparu. Indice : il a l’apparence de 
Madonna. Son coéquipier se lance à sa recherche à travers Barcelone. Mais c’est loin d’être 
évident quand on est pure intelligence et qu’on doit prendre l’apparence des êtres qui vous 
entourent, ça nécessite beaucoup d’efforts d’adaptation : apprendre à marcher, faire attention aux 
voitures qui vous percutent et font valdinguer votre tête, manger pour survivre, travailler, etc. 
Sous la forme d’un journal de bord, le coéquipier de Gurb détaille minutieusement tout ce qu’il 
fait, voit, mange. 
Avec beaucoup d’humour, Mendoza livre une satire de la société actuelle, dans la lignée de 
Montesquieu et de ses Lettres Persanes, en plus court, plus simple et plus léger. À lire à tout âge! 

 
 

Prisonniers du paradis, ARTO PAASILINNA  
 
Une île déserte en plein Pacifique, des cocotiers, du sable chaud, un océan azur à perte de vue… le rêve. 
Sauf pour les quarante-huit passagers du Trident britannique qui a amerri à proximité de l’île, la nuit en 
pleine tempête. Quarante-huit personnes qui devaient se rendre en mission pour l’ONU : des médecins, 
des infirmières, des bûcherons, des mécaniciens, des ingénieurs des eaux et forêts et un journaliste, le 
narrateur. Une fois clairement établi le fait que les secours ne viendraient pas, ils se sont organisés pour 
survivre sur cette terre pas si hospitalière que ça : abris, chasse, pêche, cueillette… occupent leurs 
journées. Mais les relations humaines ne sont pas toujours faciles à gérer, surtout sur une île. 
Paasilinna a écrit une belle utopie en pleine guerre froide (le livre a été publié en 1974). Il propose une 
société idéale intéressante et offre au lecteur une belle réflexion. 

Delphine Lallemand 
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Conseils du  jardin ierConseils du  jardin ierConseils du  jardin ierConseils du  jardin ier    

Les ANALYSES de TERRE 
(résumé de la conférence donnée par M. Vanvyve le 14-11-2010) 

 
En introduction, Monsieur Dominique Vanvyve, 
ingénieur ir. et directeur de la Station provinciale 
d’Analyses agricoles de Tinlot, présente sa profession, 
son lieu de travail et le coût financier d’une analyse de 
terre (50 € dont 80 % subsidiés par la Région Wallonne, 
soit 10 € payés par le demandeur et 40 € par la 
collectivité). 
Puis, sans entrer dans la complexité de la chimie, il 
résume les besoins des plantes, leurs mécanismes de 
fonctionnement et leurs rapports avec le sol. Sol, dont la 
structure peut être grumeleuse à compacte selon sa teneur 
en sable ou en limon. Une structure grumeleuse 
augmente la porosité et donc facilite la circulation d’air 
et d’eau, favorables à la vie microbienne et au 
développement des végétaux.  
Pour nous faire comprendre combien il est impératif 
d’être parcimonieux dans l’engraissement de notre 
potager, il illustre son propos par cette expérience d’une 
plante développée en pot qui atteint le poids de 76 kg en 
n’ayant consommé que 60 g de son substrat. Il faut 
savoir que le poids d’une plante se compose à 95 % de 
carbone, d’oxygène, d’hydrogène, plus de l’eau qui sert 
de véhicule aux différents éléments. Oligoéléments et 
métaux lourds pèsent 1 %. Le complément regroupe les 
seuls paramètres sur lesquels peut influer le jardinier, soit 
4% : azote (N), phosphate (P), potasse (K), magnésium 
(Mg), calcaire (Ca) et soufre/acidité (S).  
 
Comprendre aussi l’importance du mécanisme des 
racines, qui par leurs poils absorbants, emmagasinent les 
matières du substrat (N-P-K etc.) dissoutes par l’acidité 
organique générée par l’échange des ions négatifs 
d’hydrogène et la désagrégation du sol sous l’effet du 
climat et de la rhizosphère. Savoir aussi qu’un kilo de sol 
fertile contient 30.000.000 de protozoaires, nématodes, 
vers, etc., qui sont les ouvriers de l’assimilation, et 3.000 
milliards de bactéries, plus 450 sortes de mycènes  
(champignons). Deux grammes de terre contiennent 
autant d’organismes vivants que d’individus sur la 
planète. Organismes qui garantissent le bon 

développement de nos cultures. Il convient donc de les 
gérer et de les protéger efficacement ! 
 
Monsieur Vanvyve attire aussi notre attention sur 
l’importance du Complexe Argilo Humique  (CAH) lié à 
la capacité d’échange cationique (CEC). En résumé, d'un 
point de vue chimique, argile et humus, chargés électro-
négativement, ne devraient pas se lier, mais ils y 
parviennent et floculent grâce à la présence de calcium et 
au travail des micro-organismes et des vers de terre. 
Cette association retient les cations de la solution 
nutritive du sol (N-P-K), alors que les anions sont 
lessivés. Il est important de savoir que c’est lorsque l’état 
calcique, appelé « pH », se situe vers 6,5 que les 
échanges sont le plus facilités. C’est donc au jardinier de 
participer à la stabilité du sol par des apports adéquats : 
amendements calciques pour réguler le pH et 
amendements organiques pour améliorer la structure. 
Sans oublier le maintien de l’humus et de l’aération du 
sol par des pratiques culturales respectueuses de la vie 
microbienne.  
 
Mais retenons surtout de l’exposé, que pour être 
efficaces et fiables, les échantillons à analyser doivent 
répondre à certaines exigences. Ils doivent s’effectuer 
dans la profondeur où vivent les racines, et donc ils 
varient selon qu’il s’agit d’un gazon, d’un potager ou 
d’un verger. Une analyse régulière est souhaitable (tous 
les 4 ans) et se pratique toujours à la même saison, si 
possible dans les mêmes conditions. 
Mode opératoire : à différents endroits de la parcelle à 
analyser, prélever une tranche de terre épaisse de 1cm. 
Réunir, mélanger intimement et ensacher 150 à 300 g de 
terre à faire parvenir au 110, rue de Dinant à 4557-Tinlot. 
Sachet d’expédition et formulaire d’inscription 
s’obtiennent sur simple coup de téléphone (085-
27.86.10) ou fax (085.51.26.66). Les résultats 
parviennent dans les trois semaines.  

      
   Robert Coune 

  
Recette du moisRecette du moisRecette du moisRecette du mois    

Ragoût d’agneau à l’Andalouse   (quatre personnes) 
 
Ingrédients : 850 g d’épaule d’agneau coupé en morceaux, une tranche de jambon cru épaisse, 100 g de chorizo, 1 gousse   
                      d’ail, 1 oignon, 1 cuillerée à soupe de saindoux, 150 gr de riz, ¾ de litre de bouillon, 1 bouquet garni, du sel  
                      et poivre de Cayenne. 
 

1- Mettez le saindoux dans une cocotte et faites dorer les morceaux d’agneau dans le saindoux bien chaud. 
2- Epluchez l’ail, écrasez-le, épluchez et hachez l’oignon, coupez le jambon et le chorizo en dés. Ajoutez ces éléments 

dans la cocotte et laissez-les rissoler. 
3- Versez le bouillon dans la cocotte, ajoutez le bouquet garni, salez légèrement. Ajoutez une pincée de poivre de 

Cayenne. Couvrez et laissez cuire à feu doux pendant 1h15. 
4- Entre 10 à 15 min (*) avant la fin de la cuisson, ajoutez le riz dans la cocotte et laissez la cuisson s’achever sans 

couvrir. 
5- Otez le bouquet garni, versez le ragoût dans un plat chaud et servez.             

 
(*) La durée de cuisson dépendra du type de riz utilisé. 

Anne Marie 
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Evocations juridiquesEvocations juridiquesEvocations juridiquesEvocations juridiques  
 
Un habitant de Faimes, notaire de son état, nous offre quelques conseils. 

Il nous conseillera épisodiquement. 

 
Conseils urbanistiques 

 
 
Le printemps se profile à l’horizon… et avec lui peut-être une envie de réaliser quelques travaux et d’embellir votre 
maison : un abri pour entreposer votre mobilier de jardin et votre tondeuse, un car-port pour ne plus avoir à dégager votre 
voiture des enneigements hivernaux ou encore une petite extension sur le jardin… 
 
Mais faut-il un permis d’urbanisme avant de démarrer?  
La législation wallonne (CWATUPE) prévoit pour certains types de travaux une simple déclaration préalable, voire une 
dispense de permis. 
 
Ainsi, si à l’arrière de chez vous, vous aménagez une piscine ouverte de moins de 50m² ou un abri de jardin de moins de 
20m², vous êtes dispensé de permis d’urbanisme. Il en sera de même si vous érigez un car-port en contiguïté avec votre 
maison et en relation directe avec la voirie.  
La législation facilite également vos économies d’énergie : l’installation de panneaux solaires et le remplacement de vos 
anciens châssis par des châssis isolants ne sont pas non plus soumis à permis préalables. 
Dans certaines hypothèses, il vous appartiendra toutefois de faire une déclaration urbanistique préalable auprès des services 
communaux.  
 
Par exemple, si les travaux évoqués ci-avant restent de même nature mais dépassent par leur ampleur les dimensions 
imposées par la règlementation pour bénéficier de la dispense de permis. Ou encore, si vous envisagez de construire un 
volume secondaire sans étage à votre habitation – il devra notamment avoir une superficie inférieure à 30m². Le 
CWATUPE évoque également, un peu poète, l’installation d’une ruche ou la construction d’un mirador en bois à la limite 
de la zone forestière… 
 
Pour les amateurs de lectures techniques, je vous renvoie aux articles 262 à 264 du CWATUPE. Vous y retrouverez les 
prescriptions exactes devant être respectées pour votre projet.  
Chaque projet est spécifique, renseignez-vous toujours avant de l’entreprendre : le service urbanisme de la Commune et 
votre architecte pourront vous aiguiller. 
Bon printemps à vous! 

Christophe Van den Broeck, notaire 
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Petit calendrier du mois… 
pour lequel nous attendons vos propositions et vos suggestions ! 

 
 

Vendredi 1er avril à 20 h au Cortil à Borlez, conférence du Cercle Horticole «Etalement des floraisons» par M. Tiquet 
 

Samedi 2 avril dès 18h30 à La Forge – organisation du Comité de jumelage Faimes–Ambierle 
Potée liégeoise ou boulets/frites  

Réservation : Fabienne Oger 019.33 07 14 - Jacqueline Mathy 019.33 22 09 -    
Marie-Léonie Colpin  019.56 69 20  -   Michel Rigo 019.32 75 76 

Nous portons à domicile!!! 
Nous prions le Comité de jumelage d’accepter nos sincères excuses. Une erreur de composition s’est malheureusement  

glissée dans le «Petit calendrier» précédent. 
 

Dimanche 3 avril dès 12 h au Cortil à Borlez  
Dîner du Cercle horticole   

Menu buffet-grill  
Réservation indispensable :  

France COLLIN  019 56 74 36  -  Robert COUNE  019 56 61 64  -  Céleste MATTERNE 019 56 67 84 
 

Dimanche 10 avril dès 8 h, à la bibliothèque de Viemme 
«Petit déjeuner» voir info p. 7 

 
Dimanche 10 avril En route vers la Sarte… tous ensemble 

à pieds, à vélo, en voiture ou autrement. 
Départ 9h30 devant l’église de Borlez. Voir p. 7 

 
Du 13 au 15 avril, stages à l’Etable 

De l’œuf à la poule 
Trois journées d’activités printanières 

Info par tél. au 0494 173 667 
 

Dimanche 17 avril à partir de 12h, salle Paroissiale, rue de Huy, 192 à Viemme 
Dîner TTC Renaissance 

Potée liégeoise. Adulte 12,5 € - Enfant 5 € 
Réservation chez : André Mathy 019 32 38 63 – Roger Riga 019 32 79 89 –  

Michel Maricq 019 32 84 19 – M. Gilkinet 019 58 70 26 
 

Lundi 25 avril à 11 h, à la ferme de la Croix de Mer (Borlez) 
3ème Grande Chasse à l’oeuf pour les petits faimois de moins de 12 ans 

019 566 367 
 

- dimanche 1er mai dès 9 h jusqu’à 16 h  au Cortil à Borlez  
                                                                 Foire aux plantes du cercle horticole de Faimes   

Présence d’un conférencier de 10 à 12 h.  Réduction aux membres en règle de cotisation. 
 

Vendredi 6 mai à 20 h au Cortil à Borlez, conférence du Cercle Horticole «La culture intégrée» 
 

Dimanche 8 mai marche ADEPS. Départ salle Patria à Les Waleffes renseignements 0475 389 364 
 

13 et 14 mai à Les Waleffes 
20, 21 et 22 mai à Remicourt 

Coup de Théâtre – Renseignements 0475 389 364 
  


